
Faim de quoi, Seigneur ? 

Le mois de mars porte en lui la promesse de l’arrivée du printemps. Dans les champs, le blé 

pousse en une plante qui se ramifie et forme une touffe ; les bourgeons des vignes gonflent 

et éclatent, de nouveaux rameaux se développent. La nature se prépare à nous nourrir. De 

manière suffisante, trop abondante, ou insuffisante ? Sous nos latitudes, la faim n’est pas un 

problème pour une grande majorité. Alors que nous avons souvent trop sur nos tables et 

dans nos frigos, sous d’autres latitudes, la prière « donne-nous aujourd’hui notre pain de ce 

jour » prend un tout autre sens. Je pense à la manne donnée par Dieu à son peuple, dans le 

désert, tous les matins, avec la consigne d’en prendre ce qu’il faut mais pas plus, car elle 

deviendra inconsommable. De même, ce que nous avons en trop et n’utilisons pas pourrit et 

ne sert à personne. Faim physique ou spirituelle, Dieu nous nourrit de ce dont nous avons 

besoin, jour après jour. N’ayons pas peur de manquer et recevons chaque jour Son pain de 

vie ! 
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